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50 SEANCE DU 15 MARS 1928

La formule (9) est ä rapprocher de celle de Saigey 1

qui donne, une valeur approximative 2 de la variation de g en

fonction de la distance au centre a et de la densite p, dans un
spheroide heterogene.

La formule (9) a l'avantage d'etre rigoureuse, plus generale
et d'introduire un element geometrique important.

Royat, janvier 1928.

L. Duparc et E. Rogovine. — Sur un nouvel indicateur pour le

dosage volumetrique de Vacide phosphorique.

La titration d'une solution d'acide phosphorique par l'acetate
d'uranyle se fait ordinairement soit avec de la Cochenille comme
indicateur, soit avec du ferrocyanure de potassium par la
methode de la touche. La titration doit se faire en solution
faiblement acide, de sorte qu'on est force de neutraliser en

grande partie l'exces d'acide par l'acetate d'ammoniaque. La
Cochenille ne donne pas de virage net et est inutilisable avec les

urines, la reaction au ferrocyanure est delicate, longue, et
souvent incertaine. Nous avons remarque que la solution

aqueuse de salycilate de soude donne avec quelques gouttes
d'acetate d'uranyle une coloration intense orange qui, avec un
petit exces de la solution d'urane, devient de plus en plus rouge.
Pour nous rendre compte du groupement de la molecule de

salycilate qui reagit avec le groupe UO2, nous avons repete la
meme experience avec deux corps, l'aspirine et le salol, dans

lesquels tantöt le groupement phenolique, tantot le carboxyle
etait combine. L'aspirine ne donne aucune coloration, tandis

que le salol donne une coloration jaune orange plus faible que le

1 Saigey. Petite Physique du globe, t. II, p. 185.
2 La formule de Saigey est rigoureuse pour une masse heterogene

immobile stratifiee en couches spheriques.
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salycilate, de meme le phenol ordinaire donne une coloration
pale dont l'intensite augmente quand le nombre des groupe-
ments phenoliques augmente egalement (comme pour la

resorcine, l'hydroquinone, etc.). La reaction entre l'acetate
d'uranyle et le salycilate de soude peut s'ecrire comme suit:

2

—OH

+ (ch,coo)2uo2 -r
-COONa

o — UO, — o —

+ 2 CH3 COOH

-COONa NaOOC—\/
En titrant en presence de salycilate dans les conditions

ordinaires nous avons constate que l'exces de reactif ne pro-
duisait pas une teinte de plus en plus intense comme cela etait le

cas pour la solution aqueuse pure de salycilate; nous en avons
conclu que la forte concentration de la solution en ions acetate
devait en etre la cause par suite de la reaction inverse qu'elle
provoquait. De fait, la solution aqueuse de salycilate coloree en

orange intense par le sei d'uranyle voit cette couleur diminuer
fortement d'intensite apres adjonction d'acide acetique ou
d'acetate. Comme la constante de dissociation de l'acide sali-

cylique est seulement un peu plus forte que celle de l'acide
acetique, on peut remplacer avantageusement l'acetate par le

salycilate de soude qui joue un double role, d'abord celui de

neutralisant abaissant fortement la concentration des ions H+,
et d'un indicateur qui fait virer la solution jaune verdätre au
debut, au jaune orange, ici tres sensible.

La technique de la methode qui en resulte est la suivante:
on fait une solution contenant 13 ä 15 gr d'acetate d'uranyle par
litre, puis une solution de phosphate tricalcique type renfermant
comme d'habitude 5,46 gr par litre. On prend 20 cc de cette
solution type et 20 cc de la solution ä analyser, on ajoute ä

chacune 20 cc d'eau et 10 cc. de solution aqueuse de salycilate
de soude ä 10 %. On porte les deux solutions ä ebullition, elles
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sont incolores et limpides, puis on y fait couler la solution
d'acetate d'uranyle jusqu'ä coloration jaune orange; le virage
est tres net.

Dans le cas de l'urine, nous ne prenons que 10 cc de celle-ci

qu'on porte au volume de 70 cc avec de l'eau distillee, k cette
dilution la coloration de l'urine est si faible qu'elle ne gene en
rien la sensibilite du virage. II est evident que la solution du

phosphate tricalcique doit etre diluee de la meme fa^on.

R. Chodat et H. Evard. — Sur la repartition et la localisation
de la Tyrosinase chez les Vegetaux superieurs.

Le noircissement des organes des Phanerogames a souvent
ete considere comme une indication de la presence d'une

tyrosinase agissant sur une leuco-base pour la transformer en

melanine. Mais nos recherches montrent que si tel est quelquefois
le cas, le plus souvent cette melanogenese est due ä d'autres
facteurs qui, en presence ou en 1'absence de tyrosinase, deter-
minent, post mortem, le noircissent.

Nous avons, tout d'abord, au moyen du reactif p. cresol-acide
amine (glycocolle) recherche la presence du ferment. Cette
reaction du cresol-azur a ete positive dans les feuilles des plantes
suivantes:

Papaver Rhoeas, Chelidonium majus, Genista sagitlalis,
G. tinctoria, Cytisus Laburnum, Lathyrus niger, Vicia Faba,
Actaea spicata, Pyrus communis, Hedera Helix (aussi fruits),
Viscum album, beaucoup de Composees, en particulier les Ci-

choriaeees, Phyteuma spicatum, Campanula persicifolia, Mono-

tropa Hypopitys (reaction nulle quoique presentant le

noircissement), Fraxinus excelsior, Convolvulus arvensis, Borragi-
nacees, Nicotiana Tabacum, Solanum Lycopersicum, Melampy-
rum cristatum, Alectorolophus hirsutus, Galeopsis Tetrahit,
Plantago lanceolata, P. major, P. media, P. serpentina (coloration

noire due en partie ä la presence d'une glucosidase agissant
sur l'aucubine), Juglans regia, Polypodium Dryopteris.

Nous avons extrait le ferment du Genista tinctoria, du
Taraxacum dens-leonis, du Cichorium Endivia, du Genista
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